
27' JURÉE M0 2166 PARAIT LE SAMEDI 7 JANVIER 1911 

REPUBLICAIN INDEPENDANT 

Politique, Littéraire, Commercial et d'Annonces Judiciaires 

ABONNEMENTS > : \ ADMINISTRATION ET RÉDACTION, 21, Place de la Mairie, SISTERON. 

PAYABLE? D'AVANCE LES MANUSCRITS NON INSERES NE SERONT PAS RENDUS 

j- \ \ On s'abonne dans tous les Bureaux de Poste 
Quatre francs par an ( ( u . . . . ... . , . „ ■ 

5 ' Les annonces sont reçues au bureau du Journal et a Pans à l'Agence de la Presse. 30, 

ÉTRANQERJe port en sus | J Ruede la Victoire^ l'Agence Havas
}
 8, Place de la Bourse et dans les principales agences. ) \ nonces répétées on traite de gre à gré* 

 , - ... MMM^M^MMII jC 'lIBIIIIIIII I Il II 1 I Hlll Ml " — ■■ ■ 

ANNONCES 

Judiciaires (la ligne) 0,20 

Commerciales (la ligne) 0.15 

Réclames (la ligne) 0,30 

Pour les grandt.s annonces et les an-

COURRIER DE PARIS 

Là Rentrée des Chambres 

L'ouverture de la session ordinaire 

de 19 1 1 qui a lieu mardi prochain 

s'annonce comme très chargée, beau-

coup plus chargée de besogne qu'à 

l'ordinaire, Le budget, les projets de 

loi sur l'école laïque, sur les chemi 

nots et de multip'es interpellations 

vont remplir les séances jusqu'à Pâ-

ques. Mais avant d'aborder la dis-

cussion de ces nombreuses et grosses 

questions à l'ordre du jour, la Cham-

bre aura tout d'abord à constituer 

son bureau ou plus exactement à 

élire son président, car c'est ce choix 

qui seul intéresse et importe. 

Or, dès les premiers jours de la 

cession extraordinaire d'automne, la 

possibilité de la retraite volontaire de 

M. Brisson était envisagée, des in-

trigues se nouaient au sujot du fau-

teuil convoité et l'on nommait dé-

jà les candidats éventuels : MM. 

Deschanel, Etienne et Delcassé N us 

nous sommes fait à l'époque les échos 

de ces bruits et ce sont toujours les 

mêmes noms que l'on prononce. 

A l'h°ure actuelle il se confirmt, 

em-ffet que M. Brisson sera le candidat 

de !a très grande majorité des ra-

dicaux et radicaux-socialistes et que 

d'un autre côté M . Deschanel comp-

te sur les conservateurs, les unifiés, 

quelque- républicains du centre et dé 

gau ho. et les dissidents de la ma-

jorité. 

Dans d> s conditions pareilles, le 

résultat est douteux. S'il y a un 

ballotage, il peut arriver que M. 

Brisson, s'il ne tient pas la tête, se 

retire, son âge et le sentiment de sa 

dignité lui fourniront un prétexte plau 

sible. Alors M. Deschanel se trou-

verait en face de l'outsider M. Delcas-

sé, favori des deux cents députés 

nouveaux. Cette question une fois 

réglée, il resterait à voter le budget 

qui, certainement, né pourra pas être 

adopté à la Chambre avant la fin de 

janvier, date d'expiration du premier 

douzième provisoire ; ce sera même 

une chance inespérée si l'on en vient 

à bout avant le l^mars. Entre temps 

il faudra bien discuter les interpella-

tions de M. Malvy sur les congréga-

tions qui ne sont pas en règle avec la 

loi. De M. de Pourquery de Boisserin 

sur la condamnation de Durand et 

celle sur les rapports du Crédit Fon-

cier avec les congrégations, et enfin 

les autres lois importantes que nous 

signalons plus haut. 

Agitation injustifiée 

La C. G. T. avait décidé le sabota-

ge du 1er janvier pour hâter la libé-

ration du condamné Durand. La 

grâce que M. Fallières a très légiti-

mement accordée) a provoqué l'ajour-

nement de toute agitation, mais on 

ne gagne guère pour attendre. 

Il est de toute évidence que la vie 

de Durand n'a jamais été en dan-

ger. Les jurés mêmes qui l'avaient 

condamné s'étaient empressés de li-

gner un recours en grâce II était 

non m'oins certain q:e Durand ne se-

rait p is envoyé au bagne, avant que 

ne fussent éclairé es les conditions 

dans lesquelles sa condamnation a été 

prononcée. 

Assurément toute erreur judiciaire 

est lamentable, mais si l'on a à redou-

ter que l'erreu- subsiste, quaid la 

victime est démunie de toutes rela-

tions, en l'espèce pareille crainte ne 

pouvait être fondée. 

La question est fort impie. A tort 

ou à raison le Jury de la Seine-Infé-

rieure a voulu punir plus sévèrement 

que les exécuteurs matériels d'un as-

sassinat, celui qui passait pour avoir 

exité au crime. C'est une opinion fort 

soutenable -: c lui qui en termes pré-

lis, et de sang froid, ^xite au mentre 

des êtres inconscients et irréfléchis 

p ut-être e-timé plus coupabl ; que 

ceux-là mêm°s qui ont cédé à «es sug 

gestions et qui ont commis l'acte de 

violence. Les sophistes de la C. G. T. 

se gardent bien de porter la question 

sur ce terrain ; ils se rendent par-

faitement compte que l'opinion publi-

que a peu de sympathies pour les 

exaltés à troid, pour ceux qu ; , les 

pieds sur les chenets, écrivent, des 

articl s inexcusables, ou qui 'ans des 

réunions publiques prêchent tontes 

les vio'ences, auxquelles ils se gar-

deront de . prendre part. La plupart 

des honnêtes gens estiment qi'il v 

a là plus que de la complici'é ; que 

l'auteur principal d'un crime est ce-

lui qui par ses excitations a provoqué 

la réalisation da crime. 

Durand, assure-t on, serait le plus 

douxde^ hommes ; on ne lui aurait 

jamais entendu conseiller la moindre 

violence ; il se serait au contraire 

maintes fois interposé pour calmer 

les violents et des témoins nombreux 

seraient prêts à affirmer qu'il n'a ja-

mais tenu le langage qu'on lui prêtait. 

Chacun se doit d'attendre les dé-

positions annoncées pour se faire une 

opinion définitive, et il est tout na-

turel, s'il y a un fait nouveau, que 

révision soit faite, et aussi prompte 

que poss : ble. On ne voit pas le moin-

dre prétexte d'agitation ; personne, 

que nous sachions, n'a jamais deman-

dé que Durand fut condamné, même 

innocent. Toute manifestation tradui-

rait, non pas le moindre besoin de jus-

tice mais simplement un ardei.t amour 

du désordre. B. 

Le Ski dans les A Ipes 

Les facteurs en font usage 

mais ils voudraient une indemnité 

Pe-dant les moij d'hiver, la plupart des 

routes des Alpes sont impraticables, une 

épaisse couche de n -ige les recouvra et les 

facteurs des pnsfs perd nt souvent un temps 

considérable pour effectuer leurs longues 

tournées qui varient entre vingt et trente ki-

lomètres. La nat re semble prendre plaisir 

à semer des obstacles sur leur chemin ; mais 

ces montagnards ne se laissent pas démonter. 

Jadis ils employaient les raquettes qui leur 

permettaient de marrher plus facilement s»r 

la neig •, maintenant ils se servent de skis. 

Avant assisté aux concours qui ont eu lieu 

à Chamonix, ils pensèrent que ces appareils 

importas de No-vège leur conviendraient à 

mervei'le et pourraient rendre de grands ser-

vices à l'administration tout en leur évitant 

des efforts excessifs. 

L'usage du ski dit [ Journal, s'est répan-

du parmi les postiers des Alpes depuis bien-

tôt deux ans. C'est le 30 janvier 1909 que 

le Tooring Club de France envoya plusi'urs 

appareils aux facteurs qui en avaient fait la 

demanda. 

Le premier qui s'°n servi, du moins offi-

cie' liment, est M. Rey, f.icteur receveur à 

Pralognan (Sivoie). En effet, dans une cir-

culaire de l'administration des postes, il est 

recommand'1 aux sous agents quf voudraient 

faire usige du sk de s 'adresser à M, Rey 

pour obtenir tous les renseignements néces-

saires et prendre les premiè 'es leçons. 

Si la Savoie possède le facteur qui mit le 

premier le ski au service des postes, elle pos-

sède également celui qui presque chaque jour 

visite, grâce à ces merveilleux appareils, les 

plus h>utes loca'ités de France. C'est M. 

Br 'n, facteur rural à Bessans. village situé 

à 1.740 mètres au dessus du niveau de la mer 

qui dessert B mneval sur-Arc (1 .835-mètres) 

et des habitations isolées, perchées à 2210 

mètres d' > ! titude, à q oe'ques kilomètres de 

la frontière italienne Sa tournée est « de 

trente deux kilomètres ». Sans les skis, les 

montagnards risqueraient fort de recevoir 

souvent leur courrier avec plusieurs jours de 

retard. 

Le ski n'est employé que parles facteurs 

de la Haute Savoie, de la Savoi°, de l'Isère 

et des Hantes Apes. Ceux des Basses Aip -iS, 

ayant appris que le T. C. F. mettait des anpa 

reils à la disposition de l'administration ■'es 

portes, en réclamèrent à leur direction, mais 

ils attendent toujours. Ils ne se servent donc 

que des raquettes à neige. 

Bien qu'employé depuis peu par les fac-

teurs des A'pes, 'e ski a déjà fait des vic-

times. Plusieurs sous agents se sont blessés 

en heurtant des arbres couchés en travers des 

rentes par des avalanches, mais ces accidents 

ne les ont pas découragés, Ces appareils leur 

rendent de grands services et facilitent la 

distribution du courrier pour qu'ils songent 

un seul instant à les abandonner. 

Mais les skieurs des postes ont pensé que 

— leur initiative ayant donné des résultats 

appréciables — l'administration pourrait bien 

le ir accor 1er une indemnité. Quoi de plus 

juste en effet I .Les facteurs-cycl stes tou-

chent une mensualité spéciale de b à 15 fr., 

selon la ville et le service effectué. Le ski 

comme la bicyclette nécessite des frais d'en-

tretien. D'autre part, si l'appareil en frêne 

coûte moins ch T que la machine en acier, 

il se .lasse pl 'is souvent : il faut donc le re-

nouveler souven . C'est pourquoi les f&cteun 

skieurs ont c oumis leur réclamation au Con-

seil de l'Association générale des snus-agents 

des postes qui, en mars dernier émettait le 

vœu suivant : 

« Qu'il soit attribué une indemnité aux 

facteurs faisant usage du ski pour effectuer 

leur tournée. Cet apareil pe r met aux fac-

teurs d'assurer leur service par les temps de 

neige « ce qui autrement est impossible ». 

Ce vœu n'a pas été exaucé et vMci revenue 

la rude saison pendant laquelle les facteurs 

des Alpes rendent tant de services. Il suffit 

de bien peu de chose pour les satisfaire : un 

ou deux billets de m lie francs. Une paille 

dans un budg t de cinq milliards I 

Les postiers ont pleine confiance en M. 

Puech, ministre des Travaux Publics. Ils se-

raient heu eux s'il voulaient bien accorder 

une première saiislaction à leurs collègues 

les plus éprouvés et dont le modeste salaire, 

de quarante-deux sous par jour, leur peimet 

tout juste de subvenir aux besoins de leur fa-

mille. 

COIN DES POE t ES 

A ALFRED LOMBARD. 

Chaude comme un été dans l'été de ses fleurs. 

Ceinte de pios courbés et i'o'iviers qui mouteat, 

ïept fois nue au soleil qui l'épuisé et l'affronte, 

Pieuse des cités détruites sur son coeur, 

La Provence, qui tient entre ses bras le Khône 

Et partage son corps entre l'aube et la nier, 

A des gestes si beaux et des parfums si clairs 

Qu'elle semble donner l'abondance en aumône. 

Ses fruits sont des matins qui mûrissent trop tôt, 

Ses plaines ont 1 ardeur des filles que Septembre 

Ramène vers les mas quand les vignes se cambrent. 

L'argile et la moisson saignent de ses coteaux. 

Ses routes, unissant le repos des villages, 

Sont de longs mois de Mai parmi des peupliers blancs. 

Et le pas des routiers qui résonne à ses flancs 

Guide le pas des roues qui creuse davantage/. 

Ni le bouclier de Rome et ni le lys d'Anjou 

N'ont emporté son cceur ni dévasté sa gloire 

Car le soleil tourne la page à son histoire. 

La Provence a couché la terre sur la joue 

De la Grèce sa sœur qui porte des amphores 

Dans le ht plein de blé qui passe les pays. 

Sa tendresse est doré et son ciel ébloui, 

Son sommeil b l'aspect des silences sonores 

Que les étoiles créent aux appels de la nuit. 

Navire déhordant, Cérès est à la prou ; 

L'horizon lumineux l'encercle de sa roue 

Et son jardin est une coupe d'or qui luit. 

Provence, rose ardente au bouquet de la France, 

Couronne, avec l'éclat d'Aix et dArlos en fleuron. 

Emus des chères mains de ceux qui s'en iront 

Tes enfants recevront l'héritage I Provence, 

Une immortalité palpite dans tes yeux, 

Les chariots ne pourront épuiser tes vendanges 

Ettes ports bleus restent ouvertscommedesgranges 

Près des hommes jalouxet beaux comme des dieux, 

EMILE SIUARD. 

(L'Ardente Chevauchée) 

Chronique Locale 

si s TE H O N 
Notariat. — Par décret du Prési-

dent de la République en date du 2i 

décembre 1910, M. Pierre Borel, de 

Manosque, a été nommé notaire à 

Sisteron en remplacement de M. Bé-

quart, démissionnaire en sa faveur, 

qui quitte Sisteron pour aller à Châ-

teau-Ghinon (Nièvre). 

Tous nos vœux accompag ent M 

Béquait dan* sa nouvelle résidence 

et nous souhaitons la bienvenue à* 

M. Pierre Borel son successeur. 

M. Borel a prêté serment devant 

le tribunal civil de Sisteron à l'au-

dience du 3 janvier dernier. 

Promotion. — Nous apprenons 

avec le plus vif pldsirque VI me Tis-

serand, professeur à l'Ecole primaire 
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supérieu"e de jeunes filles de Siste-

ron et femme du dL-tingué Principal 

de notre collège de garçons vient 

d'êtr promu de la 6me à la 5" classe. 

Toutes nos félicitations au sym-

pathique et brillant prof sseur. 

Répartiteurs. — Sont n >mmés 

répartiteurs pour 1911 : MM. Peyro-

the Léopold Blanc Napoléon, Martel 

Henr , Ravoux Edouard, Silveotre 

Lucien ; suppléants, MM. Silvestre 

Albert, Siard Silvain, Besaudun Fré-

déric, Pascal Paul, Blanc Henri. 

^ as-
Bureau de Bienfaisance. — 

M. Peyrothe Léopold, membre 

sortant de la Commission administra-

tive du bureau de Bienlaisance est 

maintenu dans ses fonctions pour une 

nouvel'e période de quatre ans. 

Avis. — Le maire invite les ti-

tulaires des bons d'assistance obli-

gatoire aux vieillard-, d : décembre 

1910, à se présenter à la caisse du 

receveur dans le plus bref délai possi-

blepour éviter le rêver - ement dés b ns 

impayés à cause de la clôture des 

exercices. 

Hospice.— M. Giraud Ju'es, gref-

fier du t ibunal J vil vient d'être 

nommé membre de la Commission 

administrative de l'hospice en rem-

placement de M Michel Marius, 

membre sortant qui fait déjà partie 

de cette assemblée en qualité de délé-

gué du Consei' municipal 

Listes électorales. — M. Blanc 

Baptistin a été nommé délégué de 

l'administration à la «commission de 

revision des listes électorales pour 1911 

Enseignement primaire. — 

L'élection pour le renouvellement 

triennal des membres du conseil dé-

partemental de l'enseignement pri-

msin a n lieule 12 décembre 1910. 

Le dépouillement des votes qui a 

été fait à la préfecture le 14 suivant 

a donné les résultats suivants : 

Enseignement public — Election de 

deux instituteurs. 

MM. Maurel de Maoosque, 194 v. Elu. 

Benoît, de Sisteron, 187 - Elu. 

Divers 5 -

Enseignement public. — Election de 

deux institutrices 

M mes André, de Mane, 240 voix Elue. 

Viguier de Digne, 229 — Elue. 

Hermitte, de Dauphin, 22 — 

Divers 16 — 

Enseignement privé. — Election d'un 

membre laïque 

Mlle Giraud, de Digne, 21 voix Elue. 

M. Chalve, d'Annot, 1 — 

Police et mendicité. — A 

maintes reprises Sisteron-Journal a 

signalé le sans-gêne des trimardenrs 

ou autres cheva'iers d'industrie qui, 

sous prétexte de vendre du papier et 

descrayons ou bien encore de deman-

der l'aumône pénètrent dans les maga-

sins, maisons et montent le plus na-

turellement du monde aux étages su-

périeurs au risque d'effrayer les ha-

bitonts. 

Il est acquis que la ville de Sis-

teron est totalement conquises par ces 

voyageurs et que sous l'œil paternel et 

bienveillant de la police locale et des 

gendarmes ils peuvent évoluer tout 

à leur aise. Ces- jours-ci encore, trois 

grands lascars, valides, ont mis Sis-

teron en coupe réglée, et ces indivi-

dus qui auraient dû être hébergés & 

l'hospice, ne se sont nullement gê-

nés pour solliciter avec insistance, 

surtout lorsqu'ils voient uns femme 

seule, une aumône qui leur parait trop 

minime ou qui tarde ô venir, et que 

l'on garde pour les pauvres de la ville. 

Les écriteaux posés aux deux 

extrémité ■ ds la ville indiquent bien 

que la mendicité est interdite, ce 

qui veut dire que le devoir des poli-

ciers est d'y veiller, d'empêcher cette 

exploitation surtout aux valides. Ah I 

me direz-vous, que vous êtes simple, . 

brave chroniqueur, apprenez que s'il 

s'agissait de surprendre un innoffen-

sif pêcheur sur les rives du Buëch et 

de la Durance, vite, deux gendarmes 

à grand renfort de pédales iraient os-

tensiblement dresser procés-verbil, 

mais pour surveiller los ambulants il 

n'y a personne. 

•»C SB-

Cinéma et Chant. — M. Gihert 

l'imprésario d' l'excellent Cinéma 

Pathé, nous prie d'annoncer qu'il of-

frira ce soir, à 8 h. 1/2 dans la salle 

du Casino, une soirée composée de 

chmt et d'auditions cinématographi-

ques. 

Du côté Cinéma, M Gibert fera 

défiler des vues lis plus comiques et 

inconnues jusqu'ici au publ ; c, telles, 

que Ba ri tes comiques. Un vogage 

extraordinaire, Lrs petits pieds de 

Berthe, les poupées de M. Laftème, 

etc., etc. 

Du côté chant, si nous nous en rap-

portons à la lecture des journaux ré-

gionaux, tous, mentionnent le succès 

que remportent M. Paul Joui dan, 

chanteur imitation d'Arbon, et Mlle 

J onne St Félix, qui tient le piano ; 

non.- pouvons ali rs espérer pour ce soir 

une représentation aussi distraLcnte 

que morale. Prix des places, 0, 50 c. 

Sisteron-Vélo. — L'équipe 1" 

du Sisteron-Vélo se rendra demain 

dimanche à Laragne pour se rencon-

trer celle avec Laragne-Sports. 

Elle seia formée comme suit . but, 

Collombon ; arrières, Marrou, Car-

nel ; demis, Bourgeon, Fidèle Paul, 

capitaine ; avants : Lieutier, Francis, 

Fidèle A. Rolland, Grosso. 

Le départ aura lieu par le train de 

9 h. 50 du matin. 

Société de tir La "Durance" 

— Programmes des séances de tir 

pendant l'année 1911 : 

Février 5, 19 ; Mars 5, 19 ; avril 2, 

tir à distance îéduite ; 16 avril, Pâ-

ques, grand concours d'ouverture avec 

les armes de guerre, fusils Gras et 

Lebel, carabine et révolver. 

30 avril, 14 mai, tir à distance ré-

duite ; 4 et 5 juin, Concours de Pen-

tecôte, aux mêmes armes ; 18 juin, 

2 juillet, tir à distance réduite ; 14 

30 juillet, concours ; août 13. v7 ; 

10 septembre, tir à distance réduite, 

24 septembre, Concours de clôture ; 

8 et 22 octobre, tir à distance réduite. 

A nos abonnés.— Les abonnés 

au Sisteron-Journal dont l'abonne-

ment se termine fin décembre, sont 

priés de vouloir bien le renouveler 

s'ils ne veulent pas subir une inter-

ruption dans l'envoi du journal. 

Agenda P.-L.-M. — Le tirage 

de l'Agenda P.-L.-M . étant épuisé, 

la Compagnie des chemins de fer 

P.-L.-M: aura le regret de ne pou-

voir donner sastisfaction aux d-

mandes qui lui parviendraient désor-

mais. 

Caisse d'Epargne. — Relevé 

des opérations effectuées peudant 

l'année 1910. 
Versements eftectués 

par 971 déposants, . 349.601,04 

Versements reçus par 

voie de transferts. . 3.181,02 

Intérêts alloués aux 
déposants. , 62.874,95 

Total des recettes. 415.657,01 ci. 415.657,01 

Rembours-mcnt effec-

tués à 1429 déposants . 3,)4.i71,15 

Bemboursements effec-

tués par voie de transferts 10.283,73 

Rembours. effectués au 

moyen d'achats de rentes . 2.796,72 

Total des remboursements. 337,251.60 ci. 337.251.60 

soit un excédent de recettes 

en faveur des déposants de. . . . 

Par suite le solde du aux déposants 

qui s'élevait au 31 décembre 1909 à. 

. 78.405,41 

2.150.592.47 

2.228.997,88 s'élève au 31 décembre 1910 à. 

Certifié exact : le 31 Décembre 1910. 

Le Caissier : P. JANSSON. 

EUT-CIVIL 
du 1* au 6 Janvier 1911 

NAISSANCES 

MARIAGES 

DÉCÈS 

Néant. 

Assurance contre la Maladie 

Les personnes qui ont les bronches et les 

ponmo s faible- s assurei t, en quelque sorte, 

contre la ma'adie, eu lésant usage de la Pou-

dre Louis Lpgras qui a obtenu la plus baute 

réco Tipen >-e a l'Exposition Universelle de 1900. 

Ce merveil eux médieamme> t prévient toute 

aggravation calme instantanément les plus 

violents necés d'asthni", catTrhe, essoufflement, 

toux de bronchites, chroniques et guérit pro-

gressivement. Cne boite est expédiée contre 

mandai de 2 tr.10 adressé à Louis Legras, 139, 

BJ Magenta, à Pans 

Chemins de fer de Paris Lyon-Méditerranée 

(MKKl'lH DK NICE 

Tirs aux pigeons de Monaco 

Billets d'aller et retour de l18 et de 2a classes, 

à prix réduits 

de VALENCE à AVIGNON 

pour CANNES, NICE et MENTON, 

délivrés du /or au 23 janvier 1911 

C°s billet? sont valables 20 jours (diman-

ches et fêles compris); leur validité peut être 

pro ong !e une ou deux fois de 10 jours, 

(dimanches et fêtes compris), moyen nant 'e 

paiement pour choque prolongatio n d'un 

supplément de 10 o/o. Ils donnent droit â 

deux arrêts en cours de route, tant à l'aller 

qu'au retour. 

De Valence à Nice vià Marseille : i'e classe 

78 fr. 80, 2» classe 36 fr, 76 ; 

D'Avignon à Nice vià Marseille : l te classe 

57 fr. 95, 28 classe 41 fr. 75. 

HUILE D'OLIVE 
nouvelle garantie pure et de pays, 

Vierge, t r« pression 2 fr. 20 le litre 

Surflneextra de table, fruitée 1 fr. 90 le litre 

Rendu franco gnre. 

Jean Montagnier, propriétaire-fabricant, 

Manosque. 

MESDAMES 
si vous êtes in-

quiètes pour vos 

époques, crivez en confiance à G. LACKOIX, 

Pharmacien Spécialiste, 83, rue Jacquemars 

Giélèe, à Lille, qui répondra gratuitement, sOus 

pli cacheté, à toutes demandes de renseigne-

ments (7"° année). 

Occasion à Saisir 

Bon Piano a Vendre 
S'adresser au bureau du journal. 

Plus une eau est fraîche, mieux elle aeit 

VICHY (VÉVÉRRllSE S STÎ 
France. 30 fr caisse 50 bouteilles, contre ma i-

dat à Cie (îdes Sources Vichy-Généreuse, 265 

1", r. de Nîmes, à Vichy. 

A CEDER DE SUITE 

1.1GASI* IIË LIBHilRIS 
bien achalandé, situé au centre de la 

ville. S'adresser à M. VOLLAIRE 

28, rue Droite, Sis'eron. 

ON DEMAIN! E 
du Sisteron Journal. 

un apprenti à 

l'imprimerie 

Une Merveilleuse 

Collection chinoise 

SAV0N*C0N60SS,'S 

Ortografe simplifiée 

La Bibliothèque communale de Lille s'oc-

cupe d'établir da-^s son local, la sple-idide 

col'eution de livres chinois et japonais qui 

lu' a été donnée par le professeur Léon de 

Rosnv. 

On y trouve de magnifiques éditions d'ou-

vrages composés par les savants les plus dis-

tingués du Céleste Empire, depuis plus de 

30 siècles sur toutes les branches des scien-

ces, des lètres et des arts. 

Parmi les ouvrages de Linguistique, on y 

rencontre notamment des dictionnaires com-

posés d'un nombre énorme de volumes, et 

dont on ne saurait trouver rien de pareil 

chez aucun autre peupie du monde II faut 

dire que pour les mots, au lieu de les classer 

sous une vingtaine de lètres initiales, com-

dano nos langues les Chinois font .isage 

de 214 signes untioux qu'en appelle des 

« clefs » et dont il faut connaître l'en-

semble pour se servir de leurs lexiques et 

y trouver les mots auxquels on s'intéresse, 

Parmi les volumes de cète collection., il en 

est plusieurs qui sont à peu près introuva-

bles iLème en Chine où l'un des de rniers em-

pereurs avait exprimé ,'e désir de se les pro-

curer à tout prix. 

L'organisateur de cette collection est M. 

Desplanques l'éminent directeur de la biblio-

tèque publique de Lille. Il faut espérer qu'il 

en fera paraître un jour le catalogue dont la 

publication injéressra au plus haut degré les 

orientalistes de tous les pays. 

Etude de M* L. LABORDE 

Notaire à Saint-Geniez (B. -Alpes.) 

PURGE 
d'Hypothèques légales 

Suivant cintrât passé devant M« 

Laborde notaire a Saint-Geniez, le 

vingt-huit novembre mil neuf-cent-

dix, Mess'eurs Richaud Philocaris 

Joseph et Richaud Victorien-Joseph 

frères, tous propriétaires demeurant 

et domicilié; à Saint-Symphorien 

ont vendu à l'Etat pour le compte 

de l'Administration des Eaux 

et Forêts, les parcelles de terrain 

qu'ils possédaient dans l'indivision, 

ci-après désignées, situées sur le ter-

roir de la commune de Saint-Sym-

phorien, moyennant le prix de douze 

cent -cinquante francs. 

Copie collationnée de ce contrat a 

été déposée tau greffe du tribunal ci-

vil de Si teron. 

Ce dépôt sera signifié tant à Mon-

sieur le Procureur de la République 

à Sisteron, qu'aux dames des ven-

deurs, Julie Blanc épouse Richaud 

Philocaris et Marie Faudon épouse 

Richaud Victorien. 

DESIGNATION 

DES PARCELLES DE TERRAI! VENDUES 
1" Une terre relevée au plan ca-

dastral, sous les parcelles numéros 

473 bois, 474 vague, 475 vague, 476 

bruyère, quartier de Cheinet, Jsec-

tion C d'une contenance totale de 

quatre hectares, quarante ares qua-

tre vingt-dix centiares. 

2» Autre terre relevée au plan 

cadastral sous les parcelles numéros 

585 bruyère, 586 vague, 587 bruyère, 

quartier de Tête Vieille, section C. 

d'une contenance totale de deux hec-

tares, quatre-vingt treize ares, 9oi-

xantes ce' tiares. 

3° Terre relevée au plan cadas-

tral sous les parcelles numéros 59B 

bois, 596 bruyère, 597 vague, 598 

vague, 599 bois, 608 1 bour, 609 va-

gue, quartier de Jazelle, section C. 

d'une contenance totale de cinq hec-

tares, seize ares, quatre-vingt cen-

tiares. 

4e Terre désignée au plan cadas-

tral sous les parcelles numéro 333 

vague, 335 vague, quartier d'Eymard, 

section C. d'u-we contenance totale de 

deux hectares, 'sept ares, quatre-

vingts centiare3. 

Contenance totale des parcelles de 
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terrain vendues : 14 hectares, 59 ares 

10 centiares. 

La \ résente insertion a lieu à l'ef-

fet de purger les immeubles vendus 

à l'Etat par les frères Richaud de 

toutes hypothèques légales connues 

et inconnues et toutes personnes du 

chef desquelles il pourrait être requis 

inscriptions sur les dits immeubles, 

seront forcloses f mte d'avoir pris ins-

cription dans les délais de la loi con-

formément aux articles 2193, 2194 

et 2195 du code civil. 

L. LABORDE. 

Guèrison des hernies 
chez l'Homme et la Femme 

et des 

MALADIE» DE«i 

(Dérangement de la matrice. Fibromes, Reins 

flottants, Maladies de l'estomac, Troubles ner-

veus, en un mot toutes les maladies ayant 

pour cause le déplacement d-?s organes) par la 

Méthode E GAUTHIER 

Spécialiste herniaire 

6g, Cours de la Liberté, LlO^l 

La meilleure réclame, la meilleure preuve de 
l'efficacité d'une méthode est de prouver par 
des (ait-i la réelle valeur de cette méthode 

Au lieu de taire des boniments slunides de 
noua proclamer le plus grand spécialiste de 
Paris ou d'ailleurs nous préférons, les intéres-
sés le comprendront, fournir des preuves de 
guèrison prises spécialement dans la région 
que nous visitons. En somme plus de grandes 
phrases des preuves, toujours des preuves. 

Quelques personnes guéries dans la région : 

MM. 

Eyssautier, ancien maire, à St-Beuoit 

Basses-A ipes). 

Louis Chastel, à Opic (Alpes-Maritime*). 

Rolland Emile, à Tallard (Hautes-Alpes). 

Basset-Jean, à la Faurie (Hautes Alpes). 

Bressy, ferblantier à Aubignan (Vaucluse). 

Roux Gustave, à Caromb (Drôme). 

Louis Aubert, à la Roche (Drôme). 

Aumage François, à Condoreet (Drôme). 

Richaud Siflroy, Saléon (Hautes-Alpes). 

Hugues Michel, d Puimichel (Basses Alpes), 

Bertrand, à St-André d'Embrun (Hautes-

Alpes). 

Borel Ferdinand, à Valbelle, par Sisteron 

(Basses-Alpes). 

M. GAUTHIER recevra à : 

LARAGNE. Hôtel Moderne, Reynaud, same-

di 7 janvier ; 

VALENSOLE, Hôtel Ferrât, dimanche 8 jan-

vier ; 

FORÇAI QUIER, Hôtel Val. ntv, Crouzet. 

lundi 9 janvier ; 

ORAISON, Hôtel Nègre, mardi 10 janv'er ; 

SISTERON, Hôtel des Acacias, mercredi 

11 Janvier, jusqu'à 3 heures. 

LIBRAIRIE HACHETTE ET CIE 

L'Histoire, ks Lettres et les Sciences 
Enseignées à tous par 

Les Maîtres 

de la Pensée contemporaine 

AU SEUIL 

DE LA VIE 
Revue Nouvelle 

Exclusivement rédigée par MM. 

E. FAGITET 

É. PERRIER 

G. HANOTAUX 

H. POINCARE 

P. PAINI.EVÉ 

R. POINCARÉ 

d. l'Académie Erançalse et de l'Académie des Soienose 

Abonnement aux 20 Numéros : 4 francs 

LE NTMÉRO : 20 CENTIMES 

Chaque Samedi 

VIENT DE PARAITRE 

ALMAÏVACH 

HACHETTE 
1911 

Le Livre que chacun 

doit avoir aur sa Table 
1 fr 50 Net 

Partie Nouvelle 

POUR LA JKUNESSE 

80 Billets de Théâtre 
A PRIX DE FAVEUR 

 Valables dans 54 Villes 

21 CONCOURS - (7500 FR. DE PRIX 

Bulletin Financier 
Le marché clôture très f ■ 

La rente 3 0|0 varie entre J7.10 et 97.32. 

Bonne te me de l'Extérieure à 95 : Turc 

93.20 -, Brésil 90 S0; Russe 5 0|0 1906 10140. 

Banque de Paris 1866 ; Société Générale 

7S3; Comptoir d'Escompte 938 ; Société auxi-

liaire de Crédit 598 ; Banque Franco-Améri-

caine 522. 

Groupe cuprifère indécis et inactif: Rio 1758 

L'action Rnergie Industrielle est recherchée 

à 111 ; l'obligation à 478. 

Les actions Société Min. ère Franco Africai-

ne restent fermement tenues à 1 1 5 fr. La So 

ciété vient de passer pour 1911 des marchés 

qui lui a surent une vente de 10.000 tones par 

mois pour ses m nerais d'Algérie Oo sait que 

la Société exploite aussi dans les Pyrénées 

or.ensales, diverses mines de fer dont la pro-

duction annuelle atteint déjà 60 11OO tonnes et 

pouira être portée à 200 000 tones. 

NOVEL. 

42, rue Notre Dame des Victoires, Paris. 

Faut-il boire du sang ? 

La fiansfusion du sang, c'est-à-dire l'injection 

directe dans les veines d'un malade du «ang 

d'un individu «ain a été longtemps en honneur 

On a reconnu depuis que ce sang étranger 

était détruit immédiatement par celui du mala-

de. On a alors proposé de boire du sang, et 

nombre de sens vont encore aux abattoirs ava-

ler un bol de sang frais. Les anémiques, les 

personnes sans forc^ et les convalescents n'on 

plus besoin de se livrer à cette répugnante 

méthode, puisqu'ils peuvent boire de l'eau de 

Bussang, source Salmade ou des Demoiselles, 

qui par ses principes minéralisateurs parfaite-

ment assimilables en fer, arsenic ôt manganèse 

Aboutit â un résultat supérieur, Tout le monde 

intérêtàse souvenir de cette heureuse action de 

l'eau de Bussang, et chacun ne doit pas hésiter 

a recommander cette eau à un malade et à un 

anémique. 

est en vente 

à SISTERON, Kiosque Queyrel 

à AIX : chez M. MARTINET, 

Cours Mirabeau, 

à MARSEILLE : chez M. Emile 

Croze, kiosque 5, en face ,'Alcazar 

Cours Belzunce. 

1^» LE CÉLÈBRE *f 

RÉGÉNÉRATEUR DES CREVEUX 

Avez-vous des cheveux jjris ? 

Avez-vous des pellicules ? 

cheveux tomlient-iis? 

Si oui, employez 

le ROYAL WINDSOR 
Ce produit par excel-

lence rend aux Che-
veux gris leur cou-

leur et leur beauté 
naturelles, arrête la 
chute des Cheveux 

et fait disnaraltre 
les Pellicule Résul-
tats inespéi , ExU 

Bersurlesfli nsles 
mots ROYAL WINDSOR, chez les Coillci Parfu-
meurs, en flacons et demi-flacons. Envoi j .ma du 
prospectus sur demande. Entrepôt: 28, Rue d'Engblen, PABIS* 

LESSIVE PHENIX 
ne se oend Qu'en paquets de 

fj S & IO KILOGR. 

BOO & 250 GRAMMES 

portant la c ig atnre J. PICOT 

Tout produit en sacs toile ou en 

vrac, c'est-à-di-e non en paquets 

Signés J. PICOT, n'est PuS i e 

LESSIVE PHÉil. 

RICQLÊS 
RICQLÈS 
RICQLES 
RICQLES 
RICQLES 

PRODUIT 
HYQIhNIQUc 
Indispensable 

Seul Véritable 
ALCOOL 

DE MENTHE 

S 6ii jmu.ioHrs 
A G A G \ E 11 

B <:n Lots* OlfleirlN 

Emprunt!* il 831 ni, Ville*. Foncières, r smumnaîes, i ., < te. 

SO IÉTÉ CIVILE D'EI'ARGVE 

pour l'acquisition par Associations de Val -ur à lots de premier ordre : 

Récapitulation générale des lot3 en espèces à gagner: 

«Si- ,H 1» its* uV S ' 1 î\£. « île fr « teH 6.000.000 

fi© B 5oo uoo francs* 30.000.00!) 

GS B 4oo o»o B 27.200.000 

18 B 3 o on B 3.600.000 

51 B 95» ooo B 13.500.000 

as© B Soo.oito B 56.000.000 

B 15» ooo B 19.000.000 

1.938 B 1 no ooo B 173.800.000 

30 » S5o ooo % 2.250.000 

8«».8»3 lofe» divers* pnnr 279.648.000 

272.272 lots pour 61 1 .798.000 f. 
Contre 3 francs au lieu de 5 francs

 d
wHpLn 

On reçoit 50 -numéros de Tilres 
participant aux tirage** des : 

IO, 15 20 et 22 Janvier prochain 

Copropriété les Titres garantie, souscriptions par mandats ou bons de poste 

Envois contre i emboursement acceptés : 0 îr. 75 en sus. 

4 

AVIS TRÈS IMPORTANT. - Le Bien Mutuel n'a pas de succursale ; il ne faut pas le 

confondre avec les âwmtês riom le nombre des adhérents e^t illimité. — Remboursement du capital 

garanti avec eriv.ron 40 p mr cent de majoration. 

Adresser d urgence toutes les d- mandetftTinscription accompagnée? d'un mandat dp 3 francs 

(joindra 0 fr. 20 pour frais dVnvoi , au Directeur du Bien Mutuel, 10, rue Richelieu, Paris. 

(Section No 724). 

N.-B. — Chaque associé peut à tout moment demander communication des livres de la S-iciété. 

É K B D U E 
I IV I C^" T^l I f"** I ^* I I <2 13" OD l'gée par l'âge et les fatigues à revenir dans son 

LJ INI CH P< t^.L— I VJ3 I CZ_ O fc_ pays natal, après avoir liasse La plu- grande partie 

de sa vie dans les missions lointaines, enavaL rapporté un moyen infaillible de guètir toute- les 

MALADIES DR LA PEAU et DU SANG (Eczémas, Dartres, Plaies variqueuses et ne ioute 

nature, Hémorroïdes, Vices du sang, etc.), les MAUX d'ESTOMAC, la NEURASTHENIE et 

et l'ANEMlE. Après en avoir fait profiter, de son viv int, tons ceux qu'elle savait atteints de 

ces maladies douloureuses, elle confia, en mourant, son précieux secret à un vieux praticien 

qui, après avoir reconnu la puissance, et la rapidité curatives de ce produit merveilleux, et 

avoir obtenu sur lui-même une guèrison complète que n'avaient pu lui procurer tons les 

remèdes connus jusqu'à ce jour, résolut, dans un but humanitaire et charitable, de le divulguer 

et de le répandre. Vous ions qui souffrez, n'attendez pas (pie votre affection devienne 

incurable ! Ecrivez de suite et avec détails à M. SAGOT, 15 place Godéfroy de Bout! on, à 

Boulogne-sur-Mer (Pas-de-Cal.us) qui vous fera connaître KTatuuemdnt ce traitement infaillible. 

UNLOP 
PNEUS-AUTOS ̂  

BANDES RONDES OU PLATES 

fERRÉS CUIRASSE ARMEE 

CUIRASSE CANNELÉE 
marna amm wum 

ENVELOPPES EXTRA-FORT (MB MU 
CHAMBRES A AM orrai 

PNEUS-VELOS 

H UNLOP 

L'Imprimeur-Gérant : Pasui LI-UÏ1LK. 
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IL S, 

B LÏ8T 2) 

n'achetez rien ! ne faites rien réparer ! 

sans demander les prix sensationnels de gros à la manufacture de bicyclettes, vallée du Buëch, 

lace l'usine électrique. 

MAISON LA MIEUX OUTILLÉE DE LA RÉGION 
Se recommandant Pour îa réparation et transformations d$s voitures 'à des prî> très réduits 

Bicyclette routière extra, 90 fr. ; de course, 100 fr. ; dame et fillette, 90 fr. ; enfants, 65 fr. 

- Location voilures automobiles à 0, 40 c. le kilomètre ou S5 francs la journée — 

APERÇU 3DIE3 QUELQUES PRIX 

Enveloppe grise ou rouge, depuis 6,50 

Enveloppe — — de marque 9 

Cha -fibre à air, qualité extra 5,50 

l'ose d'mfe Valve 0,90 

Ch. yi
 1 une jaitfe acier . ... 4 

t liaV.ger uni j .i- te b.is . . . 5 

1 ,> i une roui.- 1 bre, r'xtra . . 4,50 

Clifirii i -r un pigûoi: arrière. , 1,50 

i h g<
v

i une h 'îne 5 

l'.">»e • uu tréiii ui jante arrière 5 

Pose — — avant 4 

Changer une axe de pédalier . 4 ,50 

Changer une cuvette. . . . . . 1,50 

Pose d'un moyeuroue lib. frein 20 f. 

Pore d'un moyeu chang. vitesse 45 

Changer une fourche^complMe;| 7 

Pose d : un rayon 0,20 

Réparer une chambre à air . . 0,30 

Changer une manivelle. . . 

Changer les billes, pièce. . , 

Guidon réversible 

Guidon genre poulain. . . . 

Changer les pédales, depuis . 

Selle de route, depuis. . . 

Selle de course, Atlett, . . 

0,05 
3,50 

5,50 

3 

2,50 

4,50 

Access ares complets — Cornet d'Appel — Lanîernes - Cale-pieds Disso'ulion - Poignées, - Timbres 

et tous articles concernant la vélocipédie e? Paulomobilisme à des prix stupéfiants. 

PROCHAINS TIRAGES 

. 2, 5
;
 JO,' 11, 15, 20, ,.22 Janvier 1311 

*^ons@ss liai: i-gnBÎtsurs &î 

Jf^\tS8 le loi des annonce! et promesses 
a ILLs ntTrant aux lei-teurs et lectrices de 

| m>tre presse sympathique un nombre 
m euusidei îtbi- ue millions a gagner au moyen 
m d'une ù portillon simple et a tu portée de 

toutes les bourses modestes, il impurte de 

discerner quelle est celle qui leur permettra 
de se créer a cour sûr u.. cauital ab olu-
m.'itt garant* çui ies mènera tous par un 
nemin.qui s'é'.argtra peu d peu. a la grande 

u *no- ft pour quelques-uns plus favorisés 

t lu r c3 a 
M - de '* perfection de cette opération tout 

■ t d iue de lu sagesse qui l'a conçue 
leitt les avanta^e> que peuvent pru-

r isq lemeut les fruits d'un» résolution 

il vous faut écouter un bon 

-t prêter une oreille attentive, des 
1 M - niri ions-no us dire, a oe que 

- vous -xooser. 
a!.' 'H < voyance Mobilière, elle est 

i '. rme définitive, t dem .ei et par .à le 
ni s m .».<-, de la mutualité finan-

- 1 qu/t; le K«t conçue par no- législa-
- ' 'ju'.'ilé *-t défi me, organise, et 

['oiictioijrië Ôliiiformément au 
n : fivril 19U9 ,io .t le but est 

HI.I reprises la surveillance et 

: > i- <■<■ \.!n\>--iïe iEt.tr 
In ie i.iëijfnit, solulioncant ainsi 

u - ■!« tb 'us' ceux qui, délaissant 

tP!> p ti tr-ip restreints de notre bonne 
vieidf n " K i'arg'né cherchaient une voie 
nouve >»■ iiii it;ii donnerait des avantages 

. plus api recui nies, de «otmtr^îi e* cha O«K 

:| f lo* .une our .an - b'ifnes.en même 
, tetni)w qqfî kj s moyens d'acquérir bru-que-

ITJ 'iit ~\ -1 <î'i 0 «tie r parluir, IIUU8 

'À nvn- noMinii* T. ":V ■'■> ■ «. 

GROS LOTS de Lf-tON 

15 — 60G.000 Francs. 

20 — 500.000 — 

20 — 3ÔO.OOO — 

15 — 250.000 — 

50 — 200.000 — 

70 — 1 50.000 — 

430 — 1 oo.ooo — 

10 Lots de 75.OOO Francs 1 1500 Lots de S.OOO Francs 

195 — 

45 — 

230 — 

60 — 

815 — 
90 — 

50.000 
30.000 
25 .000 
20.000 
IO.OOO 

6.000 

195 — 3.OOO 

2.000 
I.SOO 
I.85Q 

I.OOO 

60 — 

865 — 
65 — 

180 — 

21.855 — 
eto., eto., etc. 

UN TIRAGE an moyen no tous lom trois jetura. 
francs, on reçoit SOO ^UKIÉROS d-e Titres 

et l 'on participe aux prochains Tirages. 
La Renue Mensuelle de mus las Tirana* Financiers est envoyée ■ iraîuir.ni-'nt. 

Tout les Ln's sans ex^pllon aucune sont garantis psr !■ s Hais l.s Viles et D rôts (ta Fonds 

Contre 

.n'uni Hr > d in.-. r"f)tit)ii du veut être 

[dressées dans ie plus bref délai accom-
uignées d'un' m MU du t-pos'e nu b<n de 
>0;-de de "J fr a M. le Di ecteut-Général de 

N*e«t-o« pai en ertnt le butdf, lorif ceux i; M 

ont compris qu'nvec les oonditlon* actuel 
de la vie. il est presque unposMlide d'arriver 
par -a seule bebitete et son travail ferbQ.'î^el 

au ti.- u ou & la richesse. . 
Admirablement orgumsôe pour les diverses 

classes de DOS laborieuses et sympathiques 

populations, L*m Prévoyance Mobilière •■•-l 
accessible a tous, depuis !'■:.• artisan 

qui y consacrera périodiquement 5 francs 
Jusqu 'au bourgeois qut distraira '3û frincR ou 

plus de son revenu mensuel. 
Ce qu) est prodigieux, c'est que, dè« récep-

tion de sa demaude, le souscripteur reçoit 
de suite Cent numéro* -le Titres qui parti-
cipent a on tirage tous les 3 Jours, ou. 

lu tirages annuels ou 690 tirages en 5 ans. 

Plos dB 160 MaLUOSSS de 
L'Imagination reste interdite devant c«:s 

chifTres et te doute doit envahir ie lecteur qui 

ne peut oroire a IH réalité rie I offre . 
Nous vous mettous de suite 6 Vtt\*p- en 

tenant a la disposition dea souscripfe'urs ' 
voudront bien nous honorer de Uu r vis.ît*. 
les 29 rèOf ptf * — rte di-pêis Tit es. 
émanant de ln ■ que d<» Fruncn h la qu«'î)e 

mm 

La Ptêvoyance loinlière.BJue & ClMîiIij .Paris tr> 

nous avons ronflé le soin 

qui vous appartient. 
Ainsi donc, par son insrvp 

par les garanties quasi offii 

et de surveillance autuin < 
et la qimlilé rîss honime: 

marche glorieuse et ssce 
■voyance Mobil ;êre eor: 

"t-TÏÏTi 
par re 

de voilis 

du 

L.& D recnoii de PrtHoyunci' ÎVïob l ère pro 1 me h iutement son inuépenciance absotue via-à-^is d'organiet 
t invite i«s intéressé-- à comparmr son œuvre avec celles des entreprises similaires à caractère soi-disant Snaff 

pro 

tiom 

EAU DE TABLE MINÉRALE NATURELLE 
DE 

-DMIGE 
TONIQUE, DIGESTIVE 

Souveraine dans les Maladies du Foie, des Rems, de l'Estomac 

VENTEE K\ GnOS : 

à -ISTKRON : chez M. CH VUVIN Louis, épicier ; 

à M \INOSQl E : chez MM. TI HIN et JOURDA.N, limonadiers. 

^t dans tontes les Pharmacies et bonnes Epiceries 

Pour renseignements, écrire à M. LAÙRKNT OLLIVIER, pla.ee Jeun-Marcallin, GAP (Hautes -A .)<>/ 

1.+ féyaat, 
VB paur la HgsH-ati©» 4« 1m «ignatnre «1 «entre 

Le lf «ire. 
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